
 

 

 
 
      
 
       Madrid, le 8 mars 2018 
 
 
 

Aux sœurs et aux communautés religieuses 
À ceux qui partagent la mission éducative calasancienne 

des Filles de la Divine Bergère  
À ceux qui se sentent attirés par le charisme calasancien 

des Filles de la Divine Bergère, 
légué par saint Faustino Míguez de la Encarnación. 

 
 
 
Mes meilleurs vœux à vous tous en ce jour où nous célébrons la première fête du 
père Faustino Míguez de la Encarnación, proclamé et reconnu saint par l'Église. 
 
Le 15 octobre 2017, beaucoup d'entre nous ont eu la grâce de participer à sa 
canonisation et d'être invités à accueillir, de façon sincère et vitale, l'appel que 
nous avons reçu à être saints. Aujourd'hui, nous voulons continuer, en tant que 
croyants, à tirer des enseignements de sa vie de sainteté. 
 
 

De Manuel Míguez à Faustino Míguez de la Encarnación 
 
Dans la lettre que j'ai écrite au début du Carême, je vous invitais tous à vivre 
cette période dans la simplicité et la pauvreté. Maintenant je vous propose, le jour 
de la célébration de sa fête, de contempler saint Faustin comme celui qui s'est 
senti appelé à suivre le Christ par le chemin de l’abaissement et de la petitesse. Un 
appel qu'il a accueilli dès son plus jeune âge et qu'il a exprimé, sans doute guidé 
par l'Esprit, par ce changement de nom. 
 
Son entrée aux Écoles Pies fut pour lui la naissance à une nouvelle vie, à une 
nouvelle identité. Comme dans les récits bibliques, il a senti que sa vocation était 
comme un nouveau nom prononcé par la bouche du Seigneur (Is 62, 2). 
 
 



 

 

En entamant son parcours piariste, Manuel Míguez décide de changer son nom en 
Faustino Míguez de la Encarnación, dont le sens étymologique est «heureux 
événement de l'Incarnation». Une décision qui nous permet de déduire qu'il veut 
parcourir ce chemin dans la contemplation du Mystère de l'Incarnation qui lui parle 
de l'amour et de l'humilité du Dieu-Homme, et qu’il juge le plus admirable de tous. 
 
De ce changement de nom, nous pouvons découvrir quelques piliers sur lesquels il 
veut construire son cheminement de croyant : 
 

• L'Incarnation est la fête du Oui de Dieu aux hommes et du Oui de Marie à 
Dieu. C'est comme si en prenant ce nom, Faustino Míguez veut faire de sa 
vie un oui à Dieu. Nous nous sommes donc approchés de lui pendant tout ce 
temps de préparation à sa canonisation. Ainsi, l'Église a reconnu dans le 
Décret des vertus héroïques : « Sa vie a été un oui joyeux à la Volonté de 
Dieu, dont il n'a jamais voulu se séparer dans les moments durs de l'épreuve 
et de la souffrance. » 

 
• Ce nouveau nom montre le désir de suivre Celui qui se fait homme, qui 

s’anéantit, qui se fait serviteur, par amour. 
 

Faustino de la Encarnación : identité spirituelle 
 
Je pense que nous pouvons dire que le nom « Faustino de la Encarnación » reflète 
l'identité spirituelle la plus profonde du nouveau saint. C'est pour lui : 
 

• Un appel à vivre en se dépouillant de soi-même, des intérêts personnels, de 
son confort et de son bien-être pour être au service des autres, comme 
Celui qui n'est pas venu pour être servi mais pour servir (Mc 10, 45). Ainsi, 
Faustino Míguez est chaque jour plus l’homme qui se rend disponible à Dieu 
et à son projet. C'est l'homme du oui à Dieu et aux petits. 

• Une invitation à devenir l'un parmi tant d’autres, de se sentir membre d'un 
peuple devant lequel il ne peut être indifférent. En tant que piariste, il sent 
qu’il est du peuple et pour le peuple et qu’il est dévoué à son enseignement. 

• Une ouverture totale et l’obéissance à la volonté du Père qui conduit à un 
dévouement sans bornes. 

 
Le P. Faustino Míguez a vécu, déjà à son époque, ce que le pape François a dit aux 
pères piaristes dans la lettre qu'il leur a écrite à l'occasion du 400ème anniversaire 
de la naissance des Écoles Pies, en tant que Congrégation religieuse, et du 250ème 
anniversaire de la canonisation de saint Joseph de Calasanz : 



 

 

 
«Être piariste est, par définition, être une personne dans un état 
d’abaissement, un petit qui peut s’identifier avec les petits, un pauvre 
parmi les pauvres. L’histoire de notre salut est l’histoire d’un 
abaissement suprême... Suivre Jésus signifie suivre son abaissement, 
arriver, comme lui, au fond de l’humanité, de notre faiblesse et là 
devenir serviteur, comme Celui qui est venu non pour être servi mais 
pour servir et donner sa vie comme la rançon pour tous (cf. Mt 20, 
28). » 

    
Saint Faustino, homme d'une harmonie profonde et cohérente entre la parole 
prononcée et la parole vécue (il parle de ce qu'il a dans son cœur et de ce qu’il 
essaie de vivre) invite tous ceux qui sont attirés par son esprit à croire que nous 
sommes hautement honorés toujours en nous faisant petits parmi les petits pour 
l'amour de Celui qui, étant Fils de Dieu, s’est anéanti et a pris la forme de 
serviteur par amour pour nous (cf. CF 203, XIII). 
 
Le père Faustino Míguez, homme de Dieu et du peuple, nous encourage à marcher 
sur le chemin de la simplicité, de l'abaissement, de l'humilité, du service des 
petits. C'est le meilleur cadeau que chacun de nous puisse offrir afin que la vie 
continue à combler notre maison commune aujourd'hui, à se faire chair dans le 
monde. 
 
Bonne fête de saint Faustino Míguez de la Encarnación à tous. 
 
Affectueusement, 
 

       
      M. Sacramento Calderón R. de G. 
      Supérieure générale 
 
  


